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“Pionnière du laïcat consacré”
MAGDALENA AULINA, FEMME FORTE DANS L’ESPéRANCE

L’espérance chrétienne reprend et accomplit l’espé-
rance du peuple élu qui trouve son origine et son mo-
dèle dans l’espérance d’Abraham (CEC, 1819). 

L’expression d’Abraham —Dieu pourvoira— toujours 
au bord des lèvres, fut le flambeau lumineux qui ne 
s’éteignit jamais dans la vie de la Servante de Dieu, Ma-
gdalena Aulina. Elle vécut en reposant complètement 
dans l’espérance avec une paix sans égale. Elle aima 
Dieu sans limite et se confia entièrement à lui.

Le Seigneur indiqua à Magdalena un chemin très escarpé 
et elle le suivit avec décision et en toute sécurité, comme un 
enfant qui chemine la main serrée dans celle de son père.

D’après les témoignages de ceux qui vécurent dans 
sa maison de Banyoles depuis 1930, il est clair qu’avec 
elle on respirait toujours une atmosphère de sérénité 
et d’espérance, même dans les moments de grande in-

compréhension. Elle ne se fia jamais d’elle-même et on 
ne voit en elle aucune présomption. Elle exhortait en 
disant: enracine en toi la vertu de l’espérance: elle sera 
ton souffle et ta force dans les luttes et les contretemps.

En 1939, lorsqu’elle reçut les décrets douloureux de la 
Curie de Girone, Magdalena démontra sa confiance en 
Dieu en répétant : Nous avons cherché Dieu et Dieu vien-
dra à notre rencontre. Ce fut une souffrance très pénible 
pour Magdalena, mais dans cette épreuve, elle voulut 
exprimer sa sérénité par la Tour de l’espérance, qu’elle fit 
élever sur le terrain de Casa Nostra à Porqueras (Giro-
ne). La tour fut construite comme un clocher, mais à la 
place des cloches elle fit mettre une horloge lumineuse 
qua l’on pouvait voir de jour comme de nuit et ainsi, 
quand les cloches sonnaient, les gens pouvaient réciter 
le je vous salue Marie, comme expression d’amour et 
de foi dans la providence divine: Si l’Œuvre vit de foi 
dans la providence, Dieu la soutiendra par des mains 
généreuses. Et elle ne fut pas déçue par le Seigneur. 

Elle accueillait n’importe quelle souffrance, elle avait confiance en Dieu et l’adorait 
dans la douleur. Elle lui offrait tout pour les nécessités de l’Œuvre et de ses membres, 
pour l’Église, pour la conversion des pécheurs et pour les vicissitudes du monde.

GRâCES REçUES
* Notre fils aîné fut hospitalisé à l’hôpital Arnau de Vilanova (Valencia), le 23 mai 2010, 

pour des douleurs épigastriques irradiées aux deux hypocondries. Une pancréatite aiguë 
grave avec nécroses de plus de 75% fut diagnostiquée avec une évolution défavorable se 
terminant par un déficit touchant plusieurs organes. Comme il n’y avait pas de lit disponible 
en thérapie intensive, il fut transféré à l’Hôpital général de Valencia. Là, l’évolution défavora-
ble persista et on pratiqua une résection de la zone nécrosée du pancréas par une pancréa-
tectomie. Devant notre préoccupation, une amie nous donna une image avec la prière à la 
servante de Dieu, Magdalena Aulina. Depuis, nous la prions et demandons son intercession. 
Le 11 octobre 2010, après la stabilisation clinique, il fut transféré au service d’hospitalisa-
tion ; le 29 octobre 2010, on l’envoya à un nouveau centre, à l’Hôpital Dr. Moliner, pour la 
convalescence et la réadaptation ; le 29 décembre 2010 il put quitter l’hôpital. Nous sommes 
convaincus que la servante de Dieu, Magdalena Aulina, a écouté nos supplications confian-
tes et obtenu pour nous cette grâce extraordinaire, pour laquelle nous voulons témoigner 
notre reconnaissance la plus profonde et sincère. J.O. et F.M., Burjassot, Valencia.

* Au cours d’une visite médicale spécialisée, un dermatologue m’a diagnostiqué une 
protubérance à la tempe droite avec une bordure supérieure sombre. Je craignais que cela 
soit cancéreux. Un membre de ma famille m’assura qu’il allait recommander cette situation 
à Magdalena Aulina, lui demandant son intervention, afin que cela ne soit pas un cancer. 
L’intervention chirurgicale fut décidée, mais le jour venu, au moment où il fallait effectuer 
l’intervention, le chirurgien constata que la lésion était complètement guérie et qu’il ne fallait 
donc rien faire. Ainsi, je veux exprimer ma gratitude pour cette grâce si concrète que le Seigneur 
m’a concédée par l’intervention de la servante de Dieu, Magdalena Aulina. V.A., Barcelone.

* Pour une faveur reçue de la mère Magdalena Aulina Saurina. Lorsque mon mari Jésus Itur-
bide Aisa eut un infarctus du myocarde et que personne ne pensait qu’il pouvait être soigné, 
nous l’avons recommandé à la mère Magdalena afin que, par son intercession, il puisse guérir 
et quand tout semblait perdu, après 17 jours de coma, il commença à réagir. Aujourd’hui, 13 
ans plus tard, je veux le rendre public —je le dois à la mère Magdalena Aulina Saurina— c’est 
pourquoi je suis très reconnaissante pour la grâce reçue. G.F., Funes, Navarra.

DONS POUR LA CAUSE
De tout cœur, nous remercions tous ceux qui, selon les modalités préférées (anonyme ou 

avec les seules initiales ou avec le nom), contribuent par leurs offrandes à soutenir les frais 
de la cause de canonisation de la servante de Dieu Magdalena Aulina. 

Aldeanueva del Ebro: anonyme. Alicante: Thomas Llorca Mingot. Barcelone: Covadonga 
Poza; Carmelina López; Maria Solanot; anonymes. Banyoles: anonymes. Funes: Gema Fer-
nández; Jesús Iturbide Aisa. Girona: groupe de Fatima; anonymes. Madrid: Filomena Ferrero 
Callejo; anonymes. Málaga: Conchi Migueles Bedmar; M. José. Medina del Campo: anonyme. 
San Adrián: Famille Moreno; Sarria-Lugo: Famille Quiroga Sobrado. Sentmenat: les sœurs 
Andreu; Valencia: Mme Angeles Serrano Sastre; anonime. Valldoreix: Manuel Fábregas Bus-
quets. Vilanova i La Geltru: Vicenta Calvo Gimenez; famille Gatell. Rome (Italie): Groupe de 
familles «Magdalena Aulina». Jonquières St Vincent (France): Jean-Pierre et Danielle Blain. 
Carolina-Puerto Rico: anonymes.

Banyoles, 1935.



«… Si nous fondons notre vie spirituelle sur la foi aveugle et authentique, il sera plus 
facile d’acquérir les vertus d’espérance et de charité pour pouvoir progresser rapide-

ment dans la perfection… Si vous ressen-
tez la lassitude, à cause de la fatigue du 
travail d’apostolat ou pour les contrastes 
que vous devez supporter ou les difficul-
tés que vous devez vaincre, ne vous dé-
couragez pas; puisque vous êtes animés 
par l’espérance, que vous devez conquérir 
et renforcer de plus en plus en vous, en 
regardant le ciel et en pensant à l’au-delà 
qui nous attend, ne craignez rien, rien ne 
vous sera difficile, parce que vous recevrez 
toutes les forces nécessaires pour aller de 
l’avant» (Banyoles, 21 mai 1937).

Que l’espérance dans les mérites de la passion du Christ

soit votre forteresse, dans la lutte de chaque jour.

***

Marie est notre espérance ! 

Vers elle se tournent tous nos regards. 

Dans ses yeux purs nous trouvons la lumière 

qui nous guide dans l’obscurité.

Son élément stimulant était adorer Dieu; son oxygène, son « cara a Dios » se tourner 
vers Dieu; et son baume, l’espérance chrétienne. Comme disait saint Paul: J’estime en ef-
fet que les souffrances du temps présent ne sont pas à comparer à la gloire qui doit se révéler 
en nous (Rm 8,18). Elle avait toujours le regard fixé sur la parole de Dieu et en ouvrant 
la Bible, au hasard, elle trouvait la réflexion opportune pour le moment présent. 

Comme l’espérance, la seconde vertu théologale, marque le cheminement de cha-
que chrétien, en toute occasion, la vie de Magdalena fut empreinte d’une espérance 
sereine en son Dieu et Seigneur. Elle désirait le ciel avec une espérance confiante: On 
médite bien peu sur la mort, qui est si grande car elle nous ouvre les portes du ciel !

Ermelinda Saracino

ExTRAIT DES LETTRES DE MAGDALENA
«… Élevons souvent notre cœur vers le 

Seigneur, afin qu’il donne à tous sa béné-
diction; à certains la force et la constance, 
à d’autres la ferveur pour persévérer dans 
l’épreuve; et à tous, la sagesse et la séré-
nité. Oui, augmentons notre espérance; 
demandons-la au bon Jésus devant le ta-
bernacle, afin que la froideur d’une longue 
épreuve n’entache pas notre cœur, qui 
veut seulement appartenir au Seigneur» 
(Banyoles, 31 octobre 1928).

«Ancrez profondément dans votre cœur 
la vertu de l’espérance, qui sera comme 

une ancre puissante qui vous sauvera lorsque vous devrez naviguer sur les eaux de 
ce monde. Lorsque l’on craint que les navires fassent naufrage en haute mer, on jette 
immédiatement l’ancre pour se protéger. Soyez encore plus prévoyants et n’attendez 
pas que la tempête arrive, elle pourrait surgir inopinément; ayez toujours bien en-
racinée dans votre âme la vertu de l’espérance, pour ne 
jamais perdre de vue la fin et le phare de votre vie, qui 
doivent être uniquement Jésus et Marie». 

«… Si vous vous abandonnez à la foi, cette espérance 
ferme d’atteindre ce en quoi on croit naîtra en vous, 
même si on ne le voit pas; d’obtenir ce que l’on espère, 
même si on ne le sent pas, et d’expérimenter —même 
au milieu des souffrances— cette paix, cette tranquillité 
et cet esprit joyeux qui facilitent tellement l’ascension 
spirituelle» (Ceremonial Aspirantes, 2º grado, 1936).

«… Vivez d’espérance. L’espérance vous soutiendra 
dans les moments de faiblesse et de lutte. La confian-
ce, comme vous le savez, est très appréciée par Jésus ; 
l’âme confiante peut atteindre tout et peut tout faire. 
Oh, si les âmes vivaient de cette confiance et pensaient 
au ciel qui nous attend ! Aucune croix ne serait pesante, 
parce qu’on la porterait toujours joyeusement et avec 
amour» (Banyoles, 10 mai 1937).

PRIERE
(Pour demander des grâces par l’intercession de la Servante de Dieu)

Dieu Notre Père, maître de la moisson, qui suscitas dans l’Eglise ta servante Ma-
gdalena Aulina pour que, en vertu de sa consécration baptismale, avec les dons de 
l’Esprit Saint, elle fût témoin et pionnière du laïcat consacré; fais que, animés par son 
exemple et fortifiés par sa protection, nous soyons le sel qui conserve, le levain qui 
transforme le monde et la lumière qui l’éclaire par la force des Béatitudes de ton Fils 
et, par son intercession, accorde-nous la grâce que nous te demandons. Par le Christ 
notre Seigneur. Ainsi soit-il.

Notre Père…, Je vous salue Marie…, Gloire à Dieu... 
A usage privé

Banyoles, 1933.

Banyoles, 1933.

Banyoles, 1936.

Barcelona, 1929.


